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(avec 5 P lanches et 2 fig. dans le texte) 

Preliminaires. 

La periode de tranquillite relative commencee au Vesuve 
apres la breve phase de type hawaien de Juillet 19~4, 
interrompue pendant quelques jours par les petites emis­
sions de laves du 15 au 18 decembre suivant, continua 
pendant les premiers mois de cette annee avec de faibles 
varia. tions. 

Au commencement de 1' a.nnee, le petit cone eruptif se 
presentait pen different de la photographie prise le ~1 de­
cembre precedent et publiee dans le rapport relatif a 
19~4. 2) 

1) Je remercie tres-vivement M.llc Prof. MARCELLJil PHILIBERT pour 
Ia traduction de cette Not!! de I" original italien, paru dans ltlS « A.nnali 
del R. Osseroatorio Vemciano », serielll, vol.II, anno 1925 pagg.160-180. 
-Napoli, Tip. Napol~tana G. De Georgio. 1925,- et aussi le « Co­
mitato vulcan~logico » de 1' Uni~ersiU de Naples, 6diteur dee~ «An­
nali » preciUs, pour l'aimable emprunt des cliches relatifs. 

2) V. L'Activitt! du Vesut•e en 1924. Planche Vllf. dans les « Annali 
del R. Osservatorio Vesuviano » 3& serie, vol. 1°. anno 1924. 
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11 s' elevait a one hauteur d' environ 50m sur un large 
socle de base\ forme de coupoles de lave juxtaposees, parmi 
lesquelles principalement celle d'Avril et de Juillet-Octo­
bre 19!23 et celle d'Avril-Mai 1924 (coupole jaune), s'e­
levant a leur tour 8. une hauteur moyenne de 40 m. au 
dessus de ]a zone plus basse de la plateforme du fond, 
au NE. 1) 

Sur le sommet du petit cone etait encore nettement 
trace le bord du cratere d'effondrement du mois de Juillet 
precedent, fortement incline vers le sud, dans l'ouverture 
duquel se dressait un plus petit cone, a bouche centrale 
d'environ 15 m. de diametre, s'elevant jusqu'au niveau 
de la partie plus haute du cratere circonscrit ; entre celle 
ci et ce petit cone, etait compris un petit « Atrio » sur 
un arc d'environ 120o, donnant dansl'ensemble une repro­
duction exacte (egalement par son orientation) mais sur 
une petite echelle, de la disposition actuelle du Somma­
Vesuve. 

Sur le bord SE de la vieHle enceinte se detachait 
« la dent n, intensem~nt polychrome par sublimations, avec 
abondance d' erythrosiderite , fumant par de profondes 
fractures, dans lesquelles, par moments, on apercevait !'in­
candescence dans les heures somhres. 

La po1ychromie etait bien visible egalement sur tout 
le versant Sud du double petit cone et sur la coupole 
jaune ainsi que dans beaucoup d'autres petites zones du 
fond, ou des systemes de fractures, exhalant plus ou moins 
fortement des vapeurs acides, interessaient la plateforme et 
les autres coupoles. La teinte generale du fond etait 
jaune-rouille : ·deux larges faisceaux, s' etendant dans la 
direction SW-NE, un peu plus grisatres, indiquaient les 
coulees de Mai-Juin (au NO) et de Juin-Juil1et (au SE); 
plus sombres se detachaient les petites couJees de lave du 15 
au 18 decemore 1924. Presque partout des «laves a cordes >> 

fracturees dans tous les · sens par la contraction due au re­
froidissement, ou soulevees f18. et Iii. en coupoles a crevasses 

1) V. Carte planimetrique du cratere, dans Ie rapport cite ci dessus. 



-195-

radiales par ]a poussee de ]a lave sousjascente ( Schol­
lendomen). 

Mais, !fa et la egalement des cc laves scoriacees », sur les 
flancs et sur le front de quelques coulees, parfois soulevees 
en cordons morainiques de 4-8 metres, le long des coulees. 
Typique , la zone du fond au SW, (emission de .Juillet­
Aout, contemporaine de la phase hawaienne decrite en 
1924) toute de lave scoriacee, en blocs de toutes Jes dimen­

sions, de traversee diffi.cile ' qui, a cause de sa situation 
immediatement au dessous des basaltes blancs (extremite 
inferieure de ]a voie de descente dans le cratere), exigea 
un travail patient de Ia part des guides, pour tracer un 
sen tier moins penible a parc~urir' pour faciliter la vi site 
du fond du cratere aux visiteurs. 

Ces preliminaires topographiques m' ont paru necessaires 
pour mettre mieux en evidence les variations successives 
pendant l, annee 19~5. 

Janvier. 

Jer au 6.-Rxplosions frequentes, suivies de grondements, 
mais avec peu de materiel frngmentaire, toutes enregi­
strees a 1' orthosismographe et souvent per~ues de 1' Ob­
servatoire. 

7 au 9.- Explosions fortes, tonnnntes et prolongees, 
avec projections a de grandes hauteurs et tres copieuses; 
le petit cone surpasse· d' environ deux metres le bord 
Nord de son petit Somma. 

10 au 13. -Explosions faibles, avec projections mode­
rees: a de longs intervalles, plus fortes, per!fues de 1' Ob­
servatoire. 

14 au 16.- Explosions a intervalles d'environ deux mi­
nutes, moderees, mais de temps en temps plus fortes , 
jusqu' a etre dechirantes, avec projections de scories me­
nues (papillons de feu) presque continues et aussi, silen-
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cieuses (soucfles de 10-!W secondes). Reflets lumineux sur 
le panache (ftamme tres haute et vive). Aucune lave en 
ecoulement, n'est visible. 

17 an 31.- Explosions generalement moderees, avec 
fumees blanches-rosees en hauts choux - fteurs a volutes 
cornpactes et, de temps en temps, formation d' anneaux 
giratoires ronftants, qui s' elevent plus rapides, s~elargis­
sant et laissant en guise de pedoncule un sillage de fu­
mees blanches d' un tres bel effet. A intervalles de SO a 
45 minutes detonations fortes et tres fortes, brusques, 
avec peu de materiel fragmentaire (explosions chimiques). 
Flamme generalement moderee. Pendant le mois, le som­
met du petit cone s' est eleve d' environ 5 metres' en 
Un tronc de cone tres regu)ier, avec bouche centrale d'en­
viron 10 metres de diametre. 

Clartes vues de I' Observatoire: 
Vives et presque continues les nuits 1-~. 15-16; 
Moderees ou faihles, presque continues, les nuits 

11-12, 16-17-18; 
Faibles et intermittentes~ les nuits !n -~~. ~6-~7, 

~8-~9. 

Aucune lave en ecoulement. 

Fevrier. 

Jer au 10.- Explosions comme pendant la semaine pre­
cedente, avec peu de scories incandescentes. 

10 au 15.- Explosions generalement moderees avec de 
rares projections , mais tres frequemrnent fortes et tres 
fortes, per~ues de 1' Observatoire. Petit cone stationnaire. 

16 au 28.- Explosions moderees, rnais chaque jour on 
en per~oit plusieurs, m~me de 1' interieur de I' Observa­
toire, fortes, grondantes et prolongees, avec agitation de 
l' eau dans les recipients et oscillations des objets suspen­
ldus librernent. 
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A 1' orthosismographe enregistrements atteignant 3 mil­

limetres d' amplitude, correspondants aux explosions les 

plus fortes ; cependant, lapillis et sc~ries toujours tres 

rares. 
Pendant le mois le petit cone ne s' est pas accru sen­

siblement; mais Ia bouche s' est retrecie a environ 8-9 

metres. 
L' « Atrio >> au N s' est transforme en une plaine semi­

circulaire, au nivean de I' ancien bord (Juillet 1924). La 

« dent >• est encore bien distincte. Petit cone entierement 

polychrome, excepte le sommet qui est noir. 

Clartes vues de I' Observatoire : 

Moderees, intermittentes, la nuit du 1~-13; 

Mediocres 11 pulsatives », la nuit du 17-18; tres fai­

bles, a intervalles, la nuit du 1er Mars. 

Toutefois pendant plusieurs soirs, cratere couvert. Au­

cune lave en ecoulement, aucune modification sur le fond. 

Mars. 

1. 9.- Explosions notablement accrues en force et en fre­

quence, avec fmnees generalement blanches-rosees ou jau­

nes-abricot; on les entend souvent de l'Observatoire,longues, 

grondantes. Toutefois le materiel projete est toujours tres 

rare; seulement quelques rares fois dans le jour on a des 

projections abondantes. Bouche petite, ronde, d' environ 

7 metres de diametre. 

10.- Pendant la nuit, une bouche laterale s' est ou­

verte sur le flanc SE , un peu au dessus de la « dent >> 

de Juillet 19~4, (encore partiellement visible com me une 

tache jaune sur fond noir), et il s' est forme , par accu­

mulation, un petit cone parasite, qui lance des decharges, 

projette et rA.le sans interruptions. De cette bouche est 

sorti un petit courant de lave scoriacee, qui a a peine re­

joint la base du petit cone au ESE. 
Le petit cone est massif, a sommet tres plat (comme si 

le falte precedent eiit et.e nettement enlevc par une sect ion 
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horizontale), avec une bouche centrale d'environ 12 metres 
de diametre, de Jaquelle sortent de forts haletements 
avec des coups sourds et des mugissements profonds, et des 
fumees tres rougeatres qui s' elevelit en denses (( choux 
fleurs >>. 

A 15 heures, Ja bouche secondaire , vivement incande­
scente' donne un peu de fumee azuree' qui' a des in­
tervalles de 15-80 minutes, augmentent en quantite et en 
tension jusqu' a devenir fortement sifllantes, comme s' e­
chappant d' une soupape ouverte a haute pression. 

11. Longs halP.tements avec fumees a couleurs con­
tinuellement changeantes, mais presque sans projections 
solides de la bouche principale; ralements et siff.Jements 
stridents de Ia bouche secondaire dont le petit cone ( « voc­
colillo))) s' aflile en (( cheminee)) tuhulaire, par Ia lave etiree 
le long de 1' interieur du conduit so us la violence de]' e­
mission gazeuse, et qui ensuite se renverse sur les hords du 
tube et s' y solidifie. 

12 au 14.- Le 12, grande chute de neige sur le Ves:uve 
(50 em. sur le hord sud; 15 em. a l' Observatoire). Neige 
sur le fond du cratere presque pal·tout' egalement sur 
la derniere emission du 18 decembre et sur les fentes infe­
rieures du petit cone; elle manque pourtant sur Ia con­
pole jaune (Avril-Mai 1924), de meme que sur les deux con­
poles d'Avril et Octobre 19~, c' est a dire sur les laves 
plus anciennes du fond. Activite avec forts haletements 
bruits de chute, panache en (( choux-fleurs )) blancs roses 
emis par la bouche principale et r8.lements sifflants de fu­
mees azurees par la bouche secondaire. 

15 au 20.- Explosions fortes , per~ues de temps en 
temps de l'Observatoire, avec fumees orangees, bauts reflets 
d' incandescence, mais de rares projections. 

21 au 31.- Explosions plutot rares, mais fortes et tres 
fortes; bouffees de fumees rosees et orangees, avec peu de 
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matt?rieJ incandescent, de Ia bouche principale rctrccic a .5-6 
metres; fumees azurees, de temps en temps sifllantes, de 
la bouch~ secondaire ( voccolillo). 

Pendant le mois, le petit cone s' est arrondi a la cime; 
an dessus de I'« atrio » rempli et presque plan, Ie << Voc­
colillo » ne depa.sse les debris scoria.ces que d'environ un 
metre. 

Clartes vues de l'Observatoire: 
Vives et continues ou intermittentes, les soirs du 13 au 

15 et le ~; 
Faibles, intermittentes Ies soirs du 1r nu 3, du 19 au 2~, 

du 25 au 28. 
Aucune lave en ecoulement sur le fond du cratere. 

Avril. 

l.e HU 10. Explosions accrues de violence dans les pre­
miers jours, avec lances de materiel copieux, qui, retom­
baut sur· le sommet du petit c(me finit par rccouvrir 
entierement le « voccolillo >> du SE. Jo'umees abondantes en 
choux-fleurs I osat.res. 

Tremblements notables pat· leur f're<ptenC'e deceles au 
double pendule d' Agamennom·. Du 7 au 10, explosions 
faibles, mais groupees par 5 a 6 se succedant rapidement, 
et altemees avec d' intenses inspirations, signes de fortes 
oscillations de la colonne magmatique; projections rares. 

11 au 15.- Les explosions fortes et tres fortes repren­
nent avec de longs souffles grondants, qui durent de 10 a 20 
secondes et avec des fumees intensement rouges-jaunatres: le 
materiel solide est cependant rare et menu; le 14 se rouvre 
la petite bouche du SE (Voccolillo) qui donne des ga.z 
azures a haute pression, avec ralements et soufHements stri­
dents et lances de menues etincelles. 

16 au 19.- Le petit cane est accru d 'environ quatre 
metres en hauteur, et forme une seule unit~ conoidale, sans 
aucune trace du petit « Somma>>; le sommet s'est porte 
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plus au NW, avec one bouche tant soit peu oblique a 
1' 0, d' environ 8 m. de diametre, vivement incandescente 
en• plein jour avec de hauts refiets de Hamme et est bordee 
de larges amas de chlorures blancs. 

La masse de fumees de couleur abricot a de la difficulte 
a s' emprisonner en globes denses roulants, qui ont one 
vitesse initiale notable et arrivent a 200-300 m. au dessus 
de la bouche sons forme de grands choux-fieurs ; de tels 
souffiements durent de 15 a ~0 .secondes avec grondements et 
mugissements ' et se succedent toutes les 4-6 minutes en 
moyenne; pendant les bouffees les plus intenses, toute la 
cime laisse transsuder des fumees de couleur azuree-claire, 
qui contrastent avec la couleur abricot des choux-fieurs. Se 
tenant sur le bord du cratere , on per~oit alors a vee le 
corps les tremblements prolonges de la montagne. A l'or­
thosismographe de l' Observatoire, de tels tremblements 
sont enregistres avec 1-~ millimetres d'amplitude, et avec 
one duree variant de quelques minutes a plus d' une demi 
heure. L'oscillation des objets suspendus est tres marquee, 
de meme que l' undulation de l' eau dans les recipients. 

La petite bouche du SE agit pour son propre compte, 
avec de longues exhalations stridentes qui semblent n 'a voir 
aucun rapport avec celles de la bouche terminale; ce qui 
indique one dependance directe et profonde de la colonne 
magmatique, c' est 8. dire l'Rbsence d'un gazometre common 
pour les deux ouvertures dans la partie interne superieure 
du petit cone eruptif. 

20.- Pendant In nuit une bouche secondaire s' est ou­
verte a environ 10 metres au dessous de la principale, sur 
le versant SW, c'est a dire au niveau de l'atrio disparu. 
Cette bouche ou mieux cette « fenetre » en forme de demi­
lune, decharge eu concomitance avec la principale et 
donne des fumees de la meme couleur ; ses projections 
sont horizontales et relativement copieuses, de sorte qu' il 
ne tarde pas a se former a son exterieur one sorte de ter­
rasse ou de palier par l' accumulation des materiaux pro­
jetes. 
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Ne numquent pus, aussi bien de cette bouche que de 
la houche terminale, de frequents cc renversements » de 
masses magmatiques volumineuses, atteignant un metre cube 
et meme plus, qui, des qu' ils touchent le sol, s'ecoulent sur 
un court trajet comme de minuscules coulees. Ces renver­
sements representent de petits re:O.uements ou deborde­
ments du magma agite dans le conduit par 1" effet des 
explosions memes. Pour produire la surelevation du petit 
cone, chaque renversement equivaut a 1' action de 15-~0 
explosions avec abondantes scories , parceque le materiel 
renverse reste tout sur la cime, tandis que celui des 
explosions s' eparpilJe sur toute la surface du petit 
cone et, pour une bonne part , roule vers le bas ; c' est 
pourquoi quand le petit cone s' accroit specialement par 
effet de renversements , il assume une forme cylindroide 
plutot que conique , dans sa partie terminale , du fait 
que les grandes masses renversees et semi-:O.uides se sou­
dent successivement les unes sur les autres comme dans 
un 11 Voccolillo » • 

21.- L' nctivite generale est augmentee relativement. 8. 
hier, avec une plus grande abondance de fumee et de projec­
tions; le complexe des rumeurs dues aux explosions et. aux 
souf:O.ements strident.s du !!Voccolillo)) est per~u a.l'Obser­
vatoire comme le grondement intermittent de bourrasques 
lointaines. La bouche principale est devenue tres oblique 
a I' Ouest ; en avant du palier de la bouche secondaire 
s' est eleve un amas oblongue de scories agglutinees ; le 
c1 Voccolillo 11 est haut d' environ 4 metres; du bord du 
cratere avec les jumelles il semble forme entierement de 
lave encroubmte, sans materiel detritique, avec d'abondants 
produits de sublimations. A intervalles de 4-8 minutes il en­
tre en action, a vee de violentes emmissions de fumees azurees, 
lesquelles durent pendant 2-3 minutes; puis, a l'improviste, 
il se tait, et I' orifice reste heant et vivement lumineux. 

22. - Paroxisme Strombolien.- L'activite des trois bou­
ches s' est fortement accentuee, avec des bouffees ronftan-
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tes violentes et prolongees et transsudation de fumees du 
tiers superieur du petit c6ne eruptif. Le materiel emis, 
specialement par la bouche terminale, est nea.nmoins tres 
abondant, avec de hautes fontaines de scories lumineuses 
et de volumineux renversements magmatiques. 

Fig. 1.- Le « Cont>tto » eruptif dans le cratere du Vesuve vu du 
bord SSO du cratere, le 22 mais 192li, a. 17 henres. 

Le <t Voccolillo >> du SE s • est extrAordinairement accru 
dans 1' espace de 24 heures ; il atteint au moins 8 metres 
de hauteur, avec environ 3 de circonference ala base et, 
au plus, un au sommet: on pent le com parer a une petite 
cheminee d' usine , ou' si l' on prefere, a un gigantesque 
portecigarettes. Dans l'espoir d' obtenir une bonne photo­
graphie de pres, le jour suivant, j'en ai trace a main levee 
l' esquisse ci jointe (Fig. 1) a 17 heures; et ce fUt une 
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bonne idee, car une heure a pres tout le sommet du cone 
s' ecroulait. 

L' ecroulement survint vers 18 heures, d'apres les indi­
cations de l'orthosismographe. Le :Bane SO du petit cone, 
sur une largeur d' environ 15 m., fut pousse et renverse 
au dehors par la pression magmatique; ce materiel entraine 
par un gros fleuve de lave , qui fit irruption de Ia cre­
vasse, se disposa comme deux hautes moraines aux flancs 
de Ia coulee sur une longueur d' environ 100 metres. La 
coulee dirigee d' abord 8. 1' 0 tourna ensuite vers le N rejoi­
gnant Ia base de la paroi NO, tandis qu' un gros rameau 
secondaire envahissait le Sme quadrant du fond, se dilatant 
en marecage dans les depressions. 

Pendant ce temps, des explosions energiques demante­
laient le sommet du petit cone. Bien tot a pparurent sur le 
mont des clartes tres vivcs, continues, renforcees d 'P.clairs, 
parmi lesquels on aperccvait des points plus lumineux, dus 
aux scories incandescentes, qui ::;' elevaient 8. plus de 100 
metres mr dessus du bord 0 du cratere. Memc de Naples, 
lc Docteur hmo, assistant de I' Observatoire, n pu nette­
mcnt. distingucr lcs d \·es lucurs rougeoyantcs des la vcs 
en ecoulemcnt. avec les ren!'orcements cc pulsatifs 11 dus aux 
explosions et les points de couleur jaunc viYe tlus aux 
plus grosse scories incandescentes. 

23.- Visite du theatre eruptif.- La dechirure prodnite 
par l'eff'ondrement de la paroi so du petit cone est dou­
ble; il y a deux larges ravins (d'une soixantaine de metres 
dans I' ensemble), separes par une saillie qui, vers le hnnt, 
se termine par une robuste tour carree, toute de lave ag­
glutinee (Planche lie, Figg. l et fl). 

Le ravin le plus au S a He pa1·couru par une petite 
coulee qui en a incruste le fond avec des laves a cordes; 
ce}ui plus a 1' 0 se remplit rapidement gri.ce a 1' en01·me 
quantite de gros la pilli qui pleuvent de Ia grande bouche 
<'entrale. A la base de ce ravin s'ouvre un large etang de 
lave liquide {environ 12 m. de diam.) qui traverse one 
deuxieme conque oblongue, formant une cascade d'environ 
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deux metres de hq.uteur (Plnnche Hie) ; de cette con<JUe 
Ia lave disparatt dans une haute galerie qui se prolonge 
sur 10-1~ m.; puis reapparait au fond d' un long canal 
d' ecoulement, traverse par plusieurs pants. 

Etang , conq ue et canal, tout est a bards arrondis et 
lisses, done d' approche dangereuse ' et cela egalement a 
cause de Ia reverberation ardente qui en emane et du ter­
rain encore brulant. 

Le magma alimente l' etang par voie souterraine (drai­
nage ou siphon); dans le canal, la vitesse est d' environ 
~.metres a la seconde et j, ai pu estimer sa section a un 
certain point d' environ 2 metres carres (~· de large, I de 
hauteur); il y aurait ainsi un debit d' environ 4 metres 
cubes a Ia seconde. Mais, evidemment, pendant les pre­
mieres heures' bier soir, ce debit devait etre bien supe­
rieur' comme il resulte de la partie beante du canal ' de 
ses ponts (residus de voutes solidifiees, maintenant a trois 
metres au dessus de l' ecoulement) ' et des moraines in­
crustees sur une hauteur de 5 - 6 metres. Au dessus de 
l' etang est une bouche vivement lnmineuse' qui explose 
pour son propre compte (c. est a dire independamment de 
la principale) ·avec grande violence et avec son propre 
materiel fragmentaire concourt au remplissage rapide du 
ravin situe au dessus. En outre du canal, Ia coulee se 
ramifie en courants varies qui s' ecoulent snr un bon trajet 
8. couvert, pour ressortir ~a et la en cent points sous forme 
de << maculae n incandescentes, ou de Ients petits ruisseaux, 
qui, graduellement, envahissent tout le secteur de la pla­
teforme de fond entre SO et NO, entourant la ba.se de Ia 
coupole d' octohre 19~3. 

L 'ecroulement du petit cone a ete grandiose , du fait 
que au SO, au N, et au SE, i1 n'a pas perdu moins de 
so m. de hauteur, c'est a dire les deux tiers de sa hauteur 
primitive au dessus du socle de base forme d 'une ceinture 
de coupoles, comme il fllt dit plus haut. 

11 reste trois pointes principales au NO , au S , et a 
l'E, reliees par une ligne de bordure profondement inci-
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see. La nouvelle bouche det.erminee par la decapitation 
du petit cone, est un gouffre qui a environ 60 m. de dia­
metre, duquel sort un fracas diabolique. 

Les explosions d'intensites variees se succedent sans in­
terruption ; les materiaux projetes de divers axes eruptifs, 
s'elevent et retombent sans arret, arrivant jusqu'A ~00 m. 
au dessus de Ia bouche ; ils sont generalement lumineux, 
mais les projections obscures ne manquent pas, dues au 
<leblaiement du materiel ancien precipite dans l'interieur. 

Les fumees sont de couleurs variees, suivant les axes 
eruptifs ; dA.nS tout le grand cratere et egalement au dehors 
pleuvent de menues scories et des « cheveux de Pele ». 
Parmi les ax.es eruptifs, le plus energique correspond A 
la position du <c Voccolillo » disparu, qui donne des fu­
mees jaunes azurees avec des coups sees ' produisant de 
temps en temps des anneaux rotatoires' qui s' elevent 
avec une vitesse bien superieure a celle des autres fumees 
et avec un bruit grave de sirene. 

D'une tournee faite autour du petit cone est resulte que 
deux autres petites coulees sont descendues de la partie 
superieure du petit cone a ENE et a NF.. 

La premiere semble provenir du lieu ou etait le cc Voc­
co1i1lo >>. II est probable que , en un premier temps , la 
poussee du magma ait abattu par la base la singulif~re 

construction et soit ensuite sortie en fortes ondees par 
l'ouverture produite. Cette coulee a <• vernisse >I toute la 
pente situee au dessous ; elle devait etre tres fluide ; parce­
que l'on entrevoit avec leur forme primitive non seulement 
les grands blocs qui furent investis par elle, et ornes, de ce 
fait, d'un gracieux reseau de cordons et de stalactites 
(Planche JVe), mais aussi une grande partie du materiel 
moins volumineux. 

Deux grands blocs cylindroides (lm, 50 environ de dia­
metre et de hauteur) avec leurs conduits internes respectifs 
(25-80 em de diametre), formes de lave tres noire avec les 
reflets argentes de l 'hematite et gisant A la base du petit 
cone, se revelent, immediatement, par Ia structure et la 
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forme, cotnme etant des fragments du gigantesque (( por­
tecigarettes ,, . 

L 'autre coulee, d 'aspect analogue, a couru sur le flanc 
de celle du mois de decembre precedent, la recouvrant en 
partie. Plut<>t que comme une coulee distincte, avec une 
bouche propre, on doit la considerer comme un rameau 
de la premiere, determine par une saillie en bosse du pe­
tit cone. 

24 au 28.-L'activite explosive se maintient comme pen­
dant les deux premiers jours du paroxysme avec des pro­
jections tres abondantes qui arrivent a ~00 metres et plus 
au dessus de la bouche. Cependant, les axes eruptifs prin­
cipaux dans le goufl're du petit cone sont reduits a trois, 
bien distincts : un vers le Nord, s'est construit un petit 
cone pro pre deja haut c1 'une dizaine de metres ; un vers 
le SE correspondant peut-etre a l'axe du « Voccolillo ll, 

dont la bouche reste cachee dans le goufl're, et un troi­
sieme , vers le S, qui entre en action de temps en temps 
avec des fumees et des materiaux obscurs, tandis que les 
deux premiers explosent presque chaque minute avec de 
copieux lances, lumineux. 

Les fumees de la premiere sont jaunes-rougeatres, abon­
dantes et en denses choux-fleurs; celles de la seconde sont 
blanches-bleues pAles et se liberent avec une plus grande 
energie, donnant souvent lieu ala formation de tres beaux 
anneaux rotatoires, precedes d'un coup sec, instantane. 

Egalement Ia bouche superieure du ravin de dechirement 
au SO , se maintient active avec des explosions dechi­
rantes et projections de lapi1lis incandescents toutes les 
19-~0 minute. · 

L'activite effusive est, en apparence, en decroissance : 
l'etang est vivement lumineux m~me de jour, mais lema­
gma ne se voit pas ; le canal qui lui fait suite est pres­
que entierement obscur, sauf quelques fenetres lumineuses; 
mais, a une plus grande distance' c'est a dire ·dans les 
secteurs du N et du NO , les cc maculae 11 sont nombreu­
ses, ainsi que les coulees petites et lentes. Eviclemment 
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la lave deborde du conduit pour entrer dans des galeries, 
qui serpentent sons Jes emissions des premiers jours ' et 
puis ressort le long des Hanes et sur le front de Ja coulee 
d'ensemble; celle ci, en fait, s'est etendue, juscfa efliuerer 
la paroi du NO, et du N. sous l' Echancrure. (Fig. 2). 

Fig. 2.- Le fond du cratere du VeiiUve apres le paroxisme strom­
bolian commence Je 22 avril 1926. (Les numeros avec les petits eer­
clea (o) sont les cotes altimetriques du fond;Jes autres indiquent l'an­
n6e de l'cUilux des differentes eouWea. 

29 au SO. - Le petit cone eruptif a repris nne fois en­
core sa forme « a recinto »,avec son« SomiD:a », son« Ve­
sbi~m » et son « A trio ,, . Le Somma, vieux « recinto » 
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d 'effo!ldrement, a ses points les plus eleves au Nord et au 
Sud, le << Vesbium » est un petit cone adosse ala paroi Nord 
qu'il egale en hauteur, avec sa bouche terminale en forte 
activite; I' A. trio tourne du NE au Set au SO, debouchant 
dans un (( barranca », qui est le residu du ravin du so. 

Dans la partie SE de l'Atrio est une bouche (sur !'ancien 
axe du « Voccolillo »), qui entre en action a intervaJles 
de longue duree, avec grande violence, donnant des fumees 
et lanr;ant des scories, obscures, c'est a dire celles que la 
bouche principfl.]e accumule dans l'intervalle sur cette zone. 

La persistance de cette ouverture , malgre la profonde 
demolition du petit cone, indique evidemment une orl­
gine encore plus profonde pour les racines de son con­
duit. Dans 1' histoite de la periode eruptive presente, 
qui sera resumee dans un autre travail ' il resulte claire­
ment que, dans les fondations du petit cone eruptif (le­
quel a plus de 500 m. de circonference a Ia base de son 
socJe, et est pRr consequent de peu inferieur a 1 'appareil 
eruptif du Stromboli), existent deux axes principaux d'ac­
tivite, l'un au NO et l'autre au SE de l'axe de symetrie 
du petit cone lui meme, comme je l'ai deja indique rapi­
dement dans une autre note 1). 

Regardant du point Sud du bord du grand cratere (point 
des touristes), ces deux axes pourraient s'appeler celui de 
droite (SE) et celui de gauche (NO) lequels, a I 'imitation 
des vieux partis politiques de tendances opposees, s'alter­
nect pour Ia possession du pouvoir dans le petit cone 
eruptif. Quand c'est !'axe de gauche qui domine, onia des 
fractures et des epanchements dans Jes flancs SO, NO, 
et N du petit cone: quand, inversement, c' est 1' axe de 
droite qui prevaut, les fractures surviennent dans ]e ver­
sants du SE, SSO, ed specialement Sud (coupole jaune). 

1) A. MALLADRA. L'attivita del Veau.vio nel 1918. Boll. Soc.Natura­
listi Napoletani,· Anno XXXV, 1921. 
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Pour que du semblables axes dynamiques relativement 
voisins puissent se maintenir distincts pendant un temps 
aussi long, il est necessaire de supposer qu'ils n'inttiressent 
pas seulement Ia base solide du petit cone eruptif, mais 
s'enfoncent plus profondement dans la colonne magmatique 
meme, comme des lignea de plus facile deplacement des 
masses ga7,euses, analogues aux lignea de c01srant qui se 
produisent dans la masse d'un fleuve par suite de parti­
cularites determinees du lit , nt aux lignea de production 
de vapeur qui se produisent dans une masse liquide en 
ebullition. 

Dans les eaux des fleuves , et specialement dans les 

anses et entre les piles des ponts , on peut observer des 
lignes de courant tres rapides et assez voisines Jes unes des 
autres, tandis que Ia masse d'eau qui les ·separe se meut avec 
une vitesse notablement inf'erieure; de meme, dans un vase 

d'eau en ebullition, au moyen de corpuscules en suspension, 
on peut mettre en evidence des colonnes determinees ra.pide­
ment ascendantes, sepan!es par des zones de liquidc qui se 
meuvent beaucoup plus lentement, en rapport avec Ia position 
de la source de chaleur et. avec les mouvements de convec­
tion qu'elle determine. D'une fa~on analogue, dans la partie 
superieure du conduit magmatique (qui, je le pense, peut 
avoir, au Vesuve, un diametre de 300 a 500 m.) il peut 
s' individualiser, pour des causes speciales, des li6nes de plus 
facile mouvement ascensionnel des gaz, qui seront egale­
ment des !ignes de majeure fluidite, et de plus haute tem­

perature, lesquelles justement, a cause de ces qualites ' 
pourront continuer a se maintenir d.istinctes egalement a 
travers le petit cone eruptif', jusqu' au contact avec !'at­
mosphere. De la meme maniere on peut expliquer: la per­
sistance des ouvertures connues (bouches) dans le cratere 
du Stromboli; la persistance (apres 1911) de l'activite, dans 
les deux era teres de 1 'Etna (central et NE) ; la persistance 
dans le cratere du Kilauea d'aires speciales, ou la for­
mation des fontaines de lave advient plus fh~quemment. 

2 
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L •activite explosive du petit c6ne se maintient a un 
degre eleve, avec grandes projections en eventail ouvert, 
qui pleuvent dans un rayon de 100 metres environ et 
avec emission de globes denses de fumee jaune-rougeA.tre. 

_ L 'activite effusive semble toucher a sa fin ; dans le 
puits, 1 'incandescence se voit seulement de nuit; il exhale 
des fumees, tranquillement, avec quelque recrudescence de 
temps en temps, mais sans caractere explosif; sur la pla­
teforme du fond, dans les secteurs indiques , fen~tres et 
'' maculae » incandescentes. <;a et Ia , petits courants de 
lave vers 1' 0 et au dessous de la coupole du NE. 

Clartes vues de 1 'Observatoire : 
Tres vives, etendues et continues, les soirs des 22 
et 24; 

Vives et continues, les soirs des 20 et 23 ; 
Moderees et faibles, les so irs des Jer, 19, ~. 2 

et SO. 

Mai. 

J.er au 2. Les explosions se maintiennent fortes et tres 
fortes avec abondant materiel incandescent; la bouche 
principale qui st!rpasse le Somma de quelques metres tra­
vaille seule; l'Atrio va disparaissant sous la pluie incessante 
de lapilli, qui a oblitere Ia bouche de !'axe SE. I.e « bar­
ranco )) egalement est en voie de disparition ; )e petit cone 
retrouve peu a peu son contour regulier. L •activite effu­
sive continue faiblement ; le puits est toujours lumineux 
de nuit ; quelques aires incandescentes dans les secteurs 
0 et NO et quelques petits ruisseaux de lave. 

3 au 15. - Les laves ont cesse completement le S bien 
que le puits se maintienne encore lumineux. 

Explosions tres vives avec d' abondantes projections; 
Atrio et ravin disparus; de la petite bouche terminale 
de 6-7 m. de diametre les scories pleuvent sur tous les 
ftancs, roulant jusqu'au pied; par suite, le cone s•aflile dans 
sa partie superieure, et, pendant les explosions plus fortes, 
laisse transsuder des fumees bleutees de tout le sommet. 
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16 au 31.- Aucune lave en ecoulement. Explosions 
toujours fortes, prolongees et. grondantes, qui sont per~ues 
de I' Observatoire. Le 22 , par suite de leur violence, le 
petit cone est decapite sur environ 10 metres de hauteur; 
la bouche s'elargit jusqu'A 12-14 m. de diametre, les bouf­
fees deviennent presque silencieuses , avec un rythme re­
spiratoire tres regulier et la transsudation de Ia partie 
superieure cesse. 

Tout le petit cone est noir de poix, sauf un amas de 
chlorures bJancs qui borde la bouche, vivement incande­
scente meme de jour, et avec de hauts reflets de flamme. 

Le 80, le petit cone est de nouveau reforme, appointi, 
comme le jour clu 15 et la transsudation reprend en con­
comitance avec les plus fortes explosions. 

Clartes vues de I' Observatoire : 
Vives et continues, avec des renforcements Ies soirs 

du 9 au 12; 
Moderees et faibles , intermittentes , les soirs des 

16, 24, 25 et 28. 

Juin. 

1 er au 30. - Explosions generalement moderees pendant 
la premiere moitie du mois, en longues bouffees de fumees 
orangees et lances de scories menues en essaim:; lumineux. 

Plus fortes et parfois tres fortes dans la seconde quin­
zaine, avec des brandons de magma qui s' accolent sur 
la dme. 

Bouche ogivale, a fissure en sens NE- SO, sur le som­
met du petit cone tres affile , qui arrive au niveau du 
point des touristes, c' est a dire a 1165 m. an dessus 
du niveA.u de la mer ( mesure avec 1' alidade de nivel­
lation). 

Aucune lave en pcoulement; le puits a disparu sous 
les debris. 

Clartes vues de 1' Observatoire: 
Moderees ou faibles, generalement intermittentes, 

les soirs des 4, 8, 10, 15, 18, 19, 24 et !28. 
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Juillet. 

1 er . au 31. - Alternances de bouffees generalement 
moderees ou faibles avec des explosions fortes et rarement 
tres fortes : projections plutot rares : seulement de temps 
en temps il y a· des lances copieux. 

Souvent la bouche reste beante, avec un peu de fumee 
qui semble presque immobile ; une telle inacHvite prelude 
a des bouffees plus fortes ' en series ou par coups sees ' 
avec formation d'elegants anneaux qui montent rapidement 
en tournant et faisant un bruit de sirene , tantot grave 
tantot aigu, qui durent pendant 5-10 minutes. 

Aucune lave en ecoulement sur le fond. 
Clartees vues de 1' Observatoire : 

Vives, intermittentes et avec ec1airs, le soir du 19; 
Faibles et tres faibles, les soirs du 8, du ~~. du ~3, 

et du ~fi. 

Aoftt. 

1er au 31. - Activite generale a peu pres comme pen­
dant le mois precedent ; petit cone tres haut et appointi 
(il depasse d'environ deux metres le point des touristes), 
avec petite Louche, lumineuse seulement par intervalles ; 
larges taches polychromes sur les differents versants, spe­
cinlement au SO, correspondant a Ia fracture du ~2 avril 
et au SE, correspondant a l'endroit ou etaient la « dent » 

et le « Voccolillo '' . 
La vive coloration du petit cone, temoigne de la per­

sistante rarete des projections solides. Le ~ s'ouvre une 
seconde petite bouche, presque terminale, au SE. Les 
deux bouches separees par un petit diaphragme agissent 
en concomitance parfaite. Fumees generalement blanches, 
plus rarement rougeatres ou rouges-orangees , en petites 
bouffees globulaires qui se suivent en « chapelet » : de 
temps en temps une decharge avec formation de 1 'anneau 
giratoire. 
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Aucune lave en ecoulement sur le fond. 
Chartees vues de l' Observatoire : 

Moderees ou faibles , generalement intermittent(ls, 
les soirs des 9, 13, 16 au ~0, ~4 au ~6, et 31. 

Septembre. 

l•r au 30.-Petit cone tres regulier avec bouche terminale 
centree, ayant seulement de 5 a 6 metres, a dentelures pro­
noncees par suite de (( l' etirement du magma)) pousse vers ]e 
haut le long des parois internes par les bouffees energiques. 

Le sommet est au niveau du cc point des touristes » 

(1165 m. au dt'ssus du niveau de la mer) il a done une 
hauteur d'environ 110 m. au dessus du fond. Fumees rou­
geatres ou abricot en fortes bouffees ronftantes , perc;ues 
non seulement de l'Observatoire, mais egalement, pour les 
plus fortes, a Resina et a San-Sebastiano; elles durent de 
5 a 10 secondes et plus, avec de denses choux-fteurs rou­
lant rapidement. Incandescence et lueurs presque toujours 
visibles, meme avec le soleil, d'un beau rouge- cramoisi: 
rares lances, mais quelques uns gros et lourds (Ia ve haute). 

Deux zones du petit cone, sur les radiants cc coupole 
jaune » et fracture dn ~~ avril, sont intensement jaunes 
et indiquent des !ignes de moindre resistance, peut - Hre 
de prochaine rupture. On entend Ia rupture des huiles 
(eclatement du gaz) dans le petit cone, un instant avant 
Ia bou:ffee. Frequentes et intenses transsudations des der­
niers ~0 metres, qui cachent la cime dans une coiffe blan­
che-azun1e. (Plnnche V•). 

Apres les pluies du ~7 au 30 (environ 100 mm.), tout 
le fond fume intensement par evaporation de 1' eau de 
pluie, specialement dans les quadrants S et N. 

Aucune lave en ecoulement sur le fond. 
Clartees vues de 1' Observatoire : 

Moderees ou faibles, ave.c intermittence, presque tous 
les soirs en exceptant ceux ou le ct·atere est couvert. 

Vives, avec eclairs et renforcements « pulsants n , 

les nuits des 27 et 28. 
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Octobre. 

1 er au 31.- Activite generale com me pendant le mois 
precedent, mais avec quelques accroissements dans Ia vio­
lence des explosions et dans Ia quantit~ des projections. 
Les cc fontaines de scories incandescentes » sont reapparues, 
ainsi que les jets de lapilli menu avec de longues bout­
fees parfois silencieuses, qui durent jusqu'a 10 secondes et 
s' elevent a 100-~00 m. au dessus de In bouche et sont 
discernables de 1' Observatoire. Petit cone toujours tres 
haut~ regulier, appointi, avec zones colorees. Elle semble 
etrange la resistence (pendant quatre inois) d'un cone aussi 
haut et aussi affile, de la petite houche duquelles fumees 
sortent de temps en temps avec une extreme violence et avec 
un grondement prolonge, qui est perceptible de la plaine. 

D' apres des informations rec;ues, ]e sommet du petit 
cone s' aperc;oit maintenant distinctement de Palma di 
Campania, a travers une depression des Cognoli di Levante. 

Aucune lave en ecoulement sur le fond. 
Clartees vues de l' Observatoire: 

Faibles et intermittentes, seulement les soirs des 
10 et II; mais la plupart des soirs le cratere a ete couvert. 

Novembre. 

Jer au 30.- Continuation de la meme phase des deux 
mois precedents ; seule particularite notable: Ia rupture 
du sommet du petit cone survenue le 23 et suivie aussi­
tot de plus copieux lances et de renversements de magna, 
qui en deux seuls jours ont reconstruit le sommet comme 
il etart avant. Pendant le mois, tres souvent et presque 
tous les jours, les explosions ont ete perc;ues de I' Obser­
vatoire et quelquefois dans la plaine. 

Aucune lave en ecoulement sur le fond. 
Clartees vues de I' Observatoire : 
Faibles et intermittentes les soirs des 12, 17 et 27, 

mais plusieurs soirs le cratere etait couvert. 
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Decembre. 

1 er au 31. - L' activite explosive augmente notablement, 
d' une fafton generale, avec Ia progression du mois. Les 
bouffees energiques, prolongees et grondantes, sont accom­

pagnees d' un materiel copieux tres lumineux, qui, retom­
bant sur le petit cone, en fait disparaltre les zones poly­

chromes. Le 15, le petit cone etait tout noir, avec une 
bouche elargie jusqu' a environ 12 metres, de laquelle des 
projections en rosace pleuvent dans un rayon de 100 me­

tres. Le soir, vives clartes avec eclairs (dus aux explo­

sions) et « pulsat.ions » (par oscillation de Ia flamme). Apres 
peu de jours reparait la ligne des sublimations jaunes­
rouges-vertes.sur le versant SO, correspondant au ravin du 

mois d' Avril dernier. 
La coupole jaune fume fortement par de nombreuses 

lignes de fracture; il y a egal~ment des fumeroles qui 

sifBent; d' un orifice !'exhalation trausparente sort a en­
viron 500o; le bois noircit aussitot, ]e papier s'enflamme: 

ceci n' arrivait. pas dans le mois de septembre. Des fume­

roles ahondantes se remarquent aussi a Ia peripherie du 

petit cone, specialement a sa base NO; la coupole d 'Oc­
tobre 1923, sur laquelle se trouvait le pluviometre, a ega­

lement augmente de temperature. Les explosions augmen­
tent de violence vers Ia fin du mois ; des fragments du 
bord de Ia houche sont arraches et lances avec le materiel 
incandescent du conduit volcanique (en italien:' materiel 

coevo). Le SO, un bloc d' environ un metre cube acheve 

sa parabole au voisinage du pluviometre, dont l'entonnoir 

est brise et entraine par un eclat du meme bloc. 

Aucune lave en ecoulement sur le fond du cratere. 
Clartees visible de l' Observatoire: 

Moderees et continues, mais avec de vifs renforce­
ments, les soirs des 15, 16 et 22; 

Faibles et 'intermittentes, les soirs des 24, 25 et.28; 
mais, pendant ce mois, 18 soirs le cratere filt 
couvert. 
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Conclusion. 

Si le signe de )a. vitalite d'un volcan du type vesuvien 
est donne, non seulement par les phenomenes explosifs, 
mais, specialement par les effiux de laves , on doit con­
clure que, pendant la longue periode de 18 mois qui va 
d'aollt 1924 a decembre 1925, Je Vesuve a soffert d' une 
stase bien marquee dans son activite, qui presente un 
singulier contraste d • une part a vee la vitalite montree 
pendant la longue periode immediatement precedente, de 
1922 jusqu'a juillet 1924, qui fUt une periode d' intense 
activite effusive pendant SO mois consecutifs, et, d'autre 
part, avec la suivante, comprenant les 6 premiers mois de 
cette annee (1926) qui est caracterisee par un ecoulement 
continu et copieux de la lav~, ainsi que nous le dirons 
a pres la fin de 1' annee. 

La raison principale et fondamentale d'aussi fortes di­
vergences dans P activite du Vesuve doit je crois etre re­
cherchee dans !'influence des precipitations atmospheriques. 
II est interessant de noter a ce sujet les observations de 
M. DE LoRENzo et de M. STELLA STARRABBA et aussi, des 
observations analogues faites par l'Auteur a propos de la 
periode eruptive actuelle; i1 faut y ajouter a I' heure 
actuelle les recherches du meme M. STELLA sur l'activite 
des volcans du Japon, laquelle fut resumee par M. H. TA­
NAKADATE pendant la periode 1914-1924. 

C'est precisement pour apporter une contribution plus 
tangible et plus exacte a de semblables recherches que 
l'Auteur a tout fait pour installer dans le fond du cratere 
du Vesuve un pluviometre dont on prend grand soin et 
que l'on observe de 10 en 10 jours. Le Vesuve toujours 
<< gentil >> pour la science , le « volcnn de laboratoire » 
de SPALLANZANI, a semble vouloir, en maintes occasions, 
detruire la serie importante deja de ces observations, mais, 
en realite, aucune donnee n'a ete perdue jusqu'a ce jour, 
aucune decade n 'a manque a l'appel de puis les 26 mois que 
]e pluviometre fonctionne ' c' est ~ dire depuis aout 1924. 
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A pres au moins 3 ans de fonctionnement on pourra tracer 
un diagramma precis sur Pactivite eruptive dans ses rap­
ports avec les precipitations, lequel pourra etre complete 
pour les annees qui precedent 1924 avec les donnees du 
pluviometre de l'Observatoire vesuvien. Un tel diagram­
me jusqu' & a.ujourd'hui confirme pleinement les conclu­
sions des savants cites precedemment. Pour le moment, 
il suffit d 'aflirmer : · 

1o- que pour chaque millimetre de pluie, il tombe dans 
le cratere 465 tonnes d'eau ; 

2o- que, l'annee 19~4 et les 8 premiers mois de 1925 
furent exceptionnellement sees ; 

so - que !'ensemble des quattre derniers mois de 1925 
a donne 721 millimetres de pluie, c' est a dire 335,000 
tonnes d 'eau qu' a recuilli 1' interieur du cratere ; 

4o - que depuis Janvier 1926, l'activite s'est notablement 
accentuee , a tel point que Ia moitie septentrionale du 
vaste cratere de 1906 s'est haussee d'une ~One de metres 
au moyennc et aujourd' hui (31 octobre 1926) il manque 
seulement s metres au debordement des laves sur le 
hord Est. 

Etant donne la faible contribution apport.ee par l' an­
nee 1925 pour le com blement. dn cratere, par 1' effet des 
laves en ecou]ement et des matE~riaux d'explosion, j'estime 
inutile dP. reporter Ia table des cotes altimetriques du 
fond. Les chiffres demeurent ceux de 1 'annee precedente, 
:-;auf pour le quadrant so, eleve d' environ 12 metres en 
moyenne, et pour la bouche de feu du •< conetto >> eruptif, 
qui, ain~i que je l'ai dit plus haut, est arrivee a la hau­
teur de 1167 metres au dessus du niveau de la mer , ce 
qui represente pour la base de 1' edifice du Somma-Vesuve 
(au niveau de ]a mer) une pression sur les parois du volcan, 
exercee par la colonne magmatique, superieure a 350 at-
mospheres. · 

Etant aussi donne que cette pression n' est pas seule­
ment statique, mais forlement dytwmique , par suite des 
sursauts et des secousses de la colonne magmatique a tres­
baute temperature et _animee par des gas acides qui se 
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degagent a travers des formations fortement crevassees, 
on voit qu' il est deja poaaible et a craindre une eruption 
excentrique du type 1794 ou 1861, du versant plus faible 
de 1' edifice volcanique , que l' histoire du Vesuve a. de­
montre etre celui de SW, entre Torre Annunziata. et Torre 
del Greco. 

Explication des Planches 

PLANCHE I. 

Fig. 1.- • Conetto » eruptif dans le cratere du Vesuve le 16 mars 
1926, vu du bord Sud .dn cratere. An premier plan, Ia 
Conpole J aune. 

Fig. 2. - Le m~me, vu dn m~me point le 30 octobre 1926. 

PLANCHE II. 

Fig. 1.- cr Conetto » eruptif decapite et fendn sur le versant SO, 
avec la « Tour )) separant les di'UX ravins d'efftnx; a gauche, 
en bas , bouche en explosion et puits de lave ; photogra­
phie le 23 avril 1926, des « basaltes blancs ». 

Fig. 2. - La • Tour » precedente , vue de Ia base de la dechirure, 
le 28 avril 1926. 

PLANCHE ill. 

'l'heUre ernptif du paroxisme strombolian commence le 22 avril 
1926 a 19 heures. La ligne pointillee indique le protil du cane vu 
du SO avant sa demolition ; M. Bouche principale du « conetto » ; 
N. Bouche secondaire; V. Voccolillo; A. Bouche en explosion; B. 
etang de lave en ebullition; D. Casc11de de lave; CC' Canal d'econ­
lement.; T. Ia « Tour ». 

PLANCHE IV. 

L' ef1lux de lave sur le veJ:Sant NE du » Conetto » eruptif, qui, 
en conches minces, a « vemisse » les formes priiuitives du terrain. 

PLANCHE V. 

cr Conetto » eruptif dont le sommet transsnde , le 16 septem­
bre 1926. 


